
L’Oeuvre des Bons Livres
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LE CANADIEN FRANÇAIS

promettait à sa maturité des fruits 
abondants et savoureux, semble-t-il

Il est doux à remplir le devoir frappé tout à coup d'une stérilité 
que fait naître la reconnaissance : honteuse ? Le goût des lectures fri- 
aussi ma fidèle amie dans l'ombre, voles a tué chez lui l’amour du tra- 
ma plume, est-elle heureuse d’expri- vail, et le commerce des lettres man 
mer ce soir mes sentiments de vive vaises en gâtant son coeur, a tari en 
gratitude à tous les Bienfaiteurs de lui la source des énergies viriles. 
l’Oeuvre. Ils sont si nombreux que Pourquoi telle jeune fille grandie dans 
pour continuer d’adresser à chacun un milieu chrétien, au lieu d’être le 
d’eux même la simple mot merci, le charme, la poésie, la consolation du 
temps me manque absolument. Je foyer, en devient-elle par les chiméri- 
me vois donc forcée d’inclure ici, en ques écarts de son esprit et les funes- 
quelques lignes l’offrande d’un re- tes inclinations de son caractère, 
merciement collectif—mais combien vouée A toutes les déceptions et à 
sincère!—à toutes les personnes tous les naufrages? Le mauvais li- 
qui, par leurs dons, leurs talents, vre, le livre faux, le livre pervers a 
leurs travaux ou leur présence à accompli là son oeuvre fatale, et dé- 
notre " Soirée Canadienne, (1) ont posé, dans les germinations du prin- 
contribué à faire faire un grand temps, la larve meurtrière des fécon 
pas à notre Oeuvre. Bientôt, je des efflorescence dont se serait cou- 
1 espère, elle pourra par ses bons li ronné l’été.
vres—commencer ses semailles dans Thomas Chapais.
les âmes canadiennes-françaises et Si vous consultez l’histoire, vous 
en chasser 1 ivraie que les mauvai- verrez‘qu’elle s’exerce non-seulement 
ses lectures auraient pu y faire ger- sur les individus et sur les familles, 
mer. mais qu’elle joue souvent un rôle dé-

Donc, en avant ! Croisés du bon cisif dans l’orientation intellectuelle 
Louis d’or, achevons l’oeuvre si des sociétés, et dans les évènements 
bien commencée, travaillons encore, qui affectent la vie des peuples. Quel- 
non pour la gloire, mais pourrie le bienfaisante action le bon livre 
règne du BIEN. n’exerce-t-il pis.... Il est à travers

le monde le héraut de la vérité. En
′ /) C%/ / ? histoire, en morale, en religion, il est
—Po le professeur, le docteur, le prédica­

teur universel, qui distribue le vrai 
Edmonton, 23 mai 1917. aux intelligences avides de le connaî-
____  tre. Il explique le passé, il est A com- 
.(1)—Cette " Soirée Canadienne" qui a remporté un prendre le présent, il éclaire les dou.

81 grand succes a Edmonton et a Legal sera repetée - * . -.
dimanche, le 27 mai à Morinville. Dans la prochaine tes de l’avenir. Il apporte des solu- 
édition nous parlerons plus au long du magnifique ,. ., , .. 1,
encouragement à l’Œuvre donné par ces paroisses si tions justes et rationnelles aux pro- 
patriotes et généreuses blêmes dont se préoccupent les esprits

il qui savent penser. 11 imprime dans
L’Apostolat des Bons Livres les âmes les principes de l’équité et

dn droit. Le bon livre ne -e borne 
La puissance du livre, l’histoire de pas à illuminer les intelligences ; il 

bien des caractères, et le souvenir élève, il fortifie, il réchauffe les coeurs; 
de bien des familles en portent 1 inef- il arrache à l’égoïsme, A la bassesse 
façable empreinte. des instincts grossiers, à l’exclusivis-

Pourquoi tel jeune homme, dont me des intérêts purement matériels, 
l’adolescence, par res fleurs précoces (A suivre.)
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